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Cantons actuelles

Genève
A faire A suivre
Elles sont huit, des femmes
qualifiées, inscrites depuis
février dernier à un nouvel atelier

pour chômeuses A faire A
suivre. D'une durée maximum
de six mois, il a été lancé par le
Bureau de l'égalité genevois sur
la base des expériences faites
pendant quatre ans avec le
placement d'une trentaine de
personnes. «Parfois, nous voulions
une administrative et nous
recevions une universitaire, un
homme et on nous envoyait une
femme», explique Marianne
Frischknecht, la déléguée
genevoise. «Mais ces collaborations
se sont bien déroulées du point
de vue du travail fourni. Nous
avions cependant le sentiment
de manquer de disponibilité
pour les encadrer et les
former.» Et puis cet atelier,
c'est un peu l'idée d'une
occupation collective pour ces
femmes, leur permettant d'une
part de suivre des cours, des
conférences, de se perfectionner

en informatique par
exemple, mais également de

s'inscrire dans un réseau, de se
faire des relations. L'atelier
collabore d'ailleurs avec trois
associations féminines: le centre de
documentation Filigrane, Espaces

Femmes International et
Archives de la Vie Privée.
Corinne Leuridan, diplômée en
histoire économique et sociale,
ex-stagiaire au Bureau,
coordonne l'atelier.
Malgré les compétences et
bonnes volontés de part et
d'autre, la question de l'emploi
en fin de parcours se pose.
L'atelier qui ne se veut pas un
miroir aux alouettes ne l'a pas
éludée et a reçu des offres
d'employeurs. Le bouche à

oreille se met en place. Une
affaire à suivre, donc

(bma)

Le sexisme, ras le bol
C'est écrit blanc sur noir sur un
autocollant long et rectangulaire
que vous pouvez obtenir
gratuitement en vous adressant à

l'association Viol-Secours*. Mon
corps n'est pas à vendre!
est le message inscrit sur le
deuxième autocollant mis à

disposition par le sous-groupe

«SOS Pub Sexiste» de l'association

à toute personne ayant
envie d'exprimer sa colère
contre les publicités sexistes.
La décision de lancer cette
campagne de protestation s'est faite
suite à de nombreux appels de
la part de femmes qui avaient
envie d'agir contre certaines
publicités sans vouloir forcément

s'engager dans un groupe
de travail ou écrire chaque fois
des lettres de protestation.
Pour l'association, «la vision
sociale des femmes que la
publicité transmet les enferme
dans des stéréotypes dévalorisants.

Le problème n'est pas la

fréquente nudité des femmes,
mais l'utilisation de leur corps
comme moyen de vente ou
comme objet sexuel à disposition

des hommes. Partout on
nous rappelle que le corps des
femmes appartient au regard
des autres, et qu'il doit se
conformer à leur bon vouloir. Ce

genre de représentations soi-
disant «anodines» renforce et
légitime le non-respect des
femmes.»
Voilà, c'est dit

(bma)

Pour plus d'informations ou
bien pour commander les
autocollants ou encore «Femmes,
sexisme et violence», le
catalogue d'une exposition contre la

pornographie et la publicité
sexiste, s'adresser à:
Viol-Secours
CP459, 1211 Genève 24
Tél. 022/ 733 63 63

Sexisme encore
Ce qui est en revanche moins
bien, ou disons ce qui dérange
vraiment, c'est de devoir encore
réagir à ce genre de publicité, et
donc constater qu'elles existent
encore. Du style «toutes les
femmes vous le diront, le plaisir
n'est pas lié à sa taille»... pour
vendre une petite voiture. Une
femme dénudée pour vendre
une photocopieuse, une autre
archi-sexi pour vendre un
camion. Franchement, où est le
lien
Justement, dans son rapport
annuel 1995 bilingue, la

Commission Suisse pour la

Loyauté en Publicité (case postale

4675, Kappelergasse 14,
8022 Zürich) fait le lien avec ce
manque de liens «Une femme
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